
Jésus transfiguré

Lu par Guillaume Marquet

Évangile selon saint Matthieu chapitre 17, versets 01-08 
01 Six jours après, Jésus prend avec lui Pierre, Jacques et Jean son frère, et il les emmène à
l’écart, sur une haute montagne.
02 Il fut transfiguré devant eux ; son visage devint brillant comme le soleil, et ses vêtements,
blancs comme la lumière.
03 Voici que leur apparurent Moïse et Élie, qui s’entretenaient avec lui.
04 Pierre alors prit la parole et dit à Jésus : « Seigneur, il est bon que nous soyons ici ! Si tu le
veux, je vais dresser ici trois tentes, une pour toi, une pour Moïse, et une pour Élie. »
05 Il parlait encore, lorsqu’une nuée lumineuse les couvrit de son ombre, et voici que, de la
nuée, une voix disait : « Celui-ci est mon Fils bien-aimé, en qui je trouve ma joie : écoutez-
le ! »
06 Quand ils entendirent cela, les disciples tombèrent face contre terre et furent saisis d’une
grande crainte.
07 Jésus s’approcha, les toucha et leur dit : « Relevez-vous et soyez sans crainte ! »
08 Levant les yeux, ils ne virent plus personne, sinon lui, Jésus, seul.
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Plus blanc que blanc !

À une époque pas si lointaine, la publicité de certaines lessives assurait que ces dernières
lavaient « plus blanc que blanc ». Ce qui a conduit l’humoriste français Coluche à s’interroger :
« je n’ose plus changer de lessive, j’ai peur que ça ne devienne transparent après ». 
Qu’aurait dit alors notre humoriste de cette blancheur attachée aux vêtements de Jésus ? Peut-
être aurait-il compris que la vraie blancheur, comme cette lumière qu’évoque notre évangile,
sont des dons qui signalent un autre monde et en ouvrent la connaissance.
Mais pas un monde nécessairement autre : Pierre, Jacques et Jean voient de leurs yeux de
chair, fût-ce de manière très fugitive, ce monde nouveau se présenter devant eux. 

Et le terme de Transfiguration le dit bien à sa manière : il ne s’agit ni de révolution, ni de
transformation, mais d’un monde déjà là, tout à la fois présent et caché, qui se révèle à travers
la figure de notre monde. 
Ce qui justifie le désir spontané des disciples de garder à portée de main, ou plutôt de cœur et
d’yeux, ce trésor inattendu.
Mais ce qui leur était demandé, comme cela est demandé à tous les disciples de Jésus, n’est
pas de conserver à titre personnel cette révélation d’un autre monde, mais de la faire
apparaître et grandir autour d’eux afin que s’ouvrent non pas les yeux de chair, mais ceux du
cœur sur toutes les lumières et les blancheurs cachées de notre monde.


